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eptroetAc 


Che/u Amli, 

La Aephlie du activité* ut toujouAA une, choie a*Aez dl^lclle 
apAèA un moi* de Aepo* et de lolii/i*. 

Il n'en ut pu de même pouA AepAendAe lu activités de notae 
groupe, coa ceux, qui ont décidé d'etAe au C.E.R.P.I. l'ont 6ait paA plaliln. 
PlaliiA de paAtlelpeA à eeAtalnu AeckeAcku AOAtant du banal ; plalilA de 
ialAe du enquêtu aua le phénomène O.V.N.I., c' ut-à-dlAe de AeneontAeA 
ceux qui ont ou, qui ont AUAentl. Et AuAtout plalilA d'êtAe en Aymbloie 
Ion* de no a Aéuniom, en mettant en commun no* peméu et no a actu pouA 
6 alAe quelque choAe qui Aéponde à noA aAplAotlonA lu pluA pAo^ondu. 

Mali II ne 6aut pai que ce/italn* qui Aont ou qui veulent en- 
tAeA au C.E.R.P.I. Ae^uAent lu activité* du gAoupe qui ne le conceAnent 
paA. Noua voulon* Algnl^leA paA la, lu activité* pa/iapAychologlquu pouA 
ceux qui ne a'I ntéAUAent qu'au phénomène O.V.N.I., Il ut tAèA AaAe en 
e^et que la. AéclpAocité exlite. Il 6aut AavoiA qu'au C.E.R.P.I., Al l'on 
pane volontle/u Ioaa du dlicuAAloni libAU d'une activité aua VautAe, 

Il n'en ut pai de même Ioaa du Aêancu de tAavali. Il Ae ieAa d'allleuAA 
et noui l'upéAorn une Apéclalliatlon à l'IntêAleuA du actlvltéA. Ceux 
d'entAe voua qui llient ce jouAnal et qui Ae a entent Aeulement conceAnéA 
pcA le phénomène O.ViN.I. peuvent venlA en toute quiétude, coa ce n’ut 
paA le tAavali qui manque, et lli n’auAont jamali à paAtlelpeA tant qu’lli 
ne le déilAeAovn paA à aut/le choAe qu'à ce qui a motivé leuA venue dam le 
gAoupe. 


Le Ulce-PAéildent 
de la ChaAente-Ma/utime. 
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Quatrième planète du système solaire, la planète rouge porte 
actuellement le nom que les Romains donnaient au dieu de la guerre. 

Meme lorsqu’elle se rapproche le plus de la lirre, ses détails 
sont à peine discernables en dessous d’un grossissement de 201 fois. 

Aspect : 

- Observable à l’oeil nu, 

- couleur brique semée de taches grisâtres, 

- calotte polaire d’un blanc éclatant, 

- surface sillonnée de ”canaux”. 

Les caractéristiques de cette planète : 

- diamètre polaire 6710 km (la Terre fait 12 757 km. x 

- masse 0,108 fois celle de la Terre, 

- densité 4,09 par rapport à l’eau, 

- gravité 0,38 (un homme de 70 kg pèserait sur Mars 27 /O. 








Photo phJua pan [Uhlng J, à 1 760 km 
d'attitude,. Ca oAjclW 1 a de Mo/lô ut 
AttuZ pn&> de &t tnavichZa Oaatdayvtala 
aua la Plataau de la Lima. Il mutina 
30 km de cLumatna. 


- distance par rapport au Soleil 207 millions de km à sa péri¬ 
hélie et 249 millions de km à son aphélie, 

- révolution sidérale (1) 687 jours 23 heures, 

- révolution synodique (2) 2ans et 50 jours, 

- rotation 24 h 37 mn 33 s, 

- l f axe de rotation fait un angle de 24° 48 1 avec la perpendi 
culaire à l’orbite. Mars est donc sujette à des variations 
saisonnières analogues aux nôtres, 

- l’excentricité de l’ellipse parcourue par la planète est très 
grande, sa distance par rapport à la Terre subit d’énormes 
écarts, elle passe de 400 millions de km à 56 millions de km 
seulement. 

Constitution : 

- température - 43° et - 118°C aux pôles, 

- atmosphère nuageux, très tenue, composée presqu’exclusivement 
de gaz carbonique, 1/100 de la pression terrestre, 

- ionosphère autour de Mars d’une densité maximale de 100 mil¬ 
lions d’électrons par cm3. 

Mars possède deux satellites : Phobos et Deimos. 

Asphaph Hall, en 1877, utilisant le meilleur télescope du monde 
à cette époque (66 cm) détecta deux lumières qu’il baptisa Phobos (peur) et 
Deimos (terreur), noms du chariot mythique de Mars (3). 

Phobos : 

- distance de Mars 9356 km, 

- diamètre 20 km, 

- révolution sidérale 7 h 39 mn. 

Deimos : 

- distance de Mars 23 500 km, 

- diamètre 12 km, 

- révolution sidérale 30 h 18 mn. 

* 



(1) Rév ol ution sidérale : temps que met la planète pour faire 

un tour complet autour du Soleil. 

(2) Révolution synodique : temps au bout duquel le Soleil, la 

Terre et la planète en question sont 
alignés. 

(3) Pour la petite histoire, disons que Swift dans ses 
"Voyages de Gulliver" connaissait déjà ces deux satellites, 
et pourtant ce livre a été écrit bien avant leur découverte. 
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le /oleïl 


EQUINOXES, SOLSTICES, SAISONS (suite) 
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Les observations montrent que le point y n’est 
pas invariablement lié à la sphère céleste, mais qu’il 
se déplace très lentement sur l’écliptique d’un arc 
d’environ 50 secondes 2/10 entre deux équinoxes succes¬ 
sifs de printemps. 

TEMPS SIDÉRAL, — On appelle temps sidéral T 

l’angle horaire du point Y et, par dé^KuXton, cet angle 
augmente de 360° en 24 heures sidérales. 

y étant choisi pour origine des ascensions 
droites, soit * l’ascension droite d’une étoile, dont 
l’angle horaire est H (k s’exprime alors en heures 
(fig. 1). 

étant compté dans le sens direct et T et H 
dans le sens rétrograde, on a évidemment : - o( = H -T 


fig- 


ou 




THEOREME : La Jsorme de Vascension droite et 
de l 1 angle WoKaÀAe d'une étoile à un instant donne. e6 t 
égalé, au temps* JSid&nal à cet Instant. 

Cette formule permet de déterminer l’angle 
horaire de l’étoile à un instant donné, car les tables w 
de connaissance des temps donnent o( et T se détermine 
à l’aide d’une horloge d’observatoire qu’on soustrait 
à toute perturbation extérieure pour en assurer la par¬ 
faite régularité. 

MOUVEMENT APPARENT QUOTIDIEN DU SOLEIL.“ 

L’ascension doite et la déclinaison du soleil 
varient peu entre deux passages consécutifs au méridien 
d’un lieu. Donc, en première approximation, on peut con¬ 
sidérer que le soleil participe au mouvement diurne. 
Ainsi, pour l’observateur terrestre, le soleil semble 
décrire e, un jour sidéral une courbe S1CC’S2 très voi¬ 
sine d’un parallèle de la sphère céleste (fig.2). 


JOUR SOLAIRE VRAI L'inteAvalle de temp*s 

Qlu JSépa/ie deux partages visibles consécutif du soleil 
au méAidien d'un lieu est appelé joua solaiAe \uiai. 

Le jour solaire vrai surpasse donc d'environ 
4 minutes sidérales le jour sidéral ; d’après ce qui a 
été dit au paragraphe : ”Ecliptique”, il n’est d’ail¬ 
leurs pas tout à fait constant. 

ANNÉE SIDÉRALE, — L’ intervalle de temps néces¬ 
saire au soleil pour parcourir tout l’écliptique est 
appelé année SidéAale.Le nombre correspondant de jours 
solaires vrais successifs est 365,2563, 


(suite dans le n° 7 9). 
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etiwejei e.e.e.r.t. 

Enquête C.E.R.P.J. n° 61 

EnquêteuAS : Luc KERANGER SAJNT-PALAJS-SUR-MER 

Alain KIM ChaAente-MoAitime 

06-05-78 PAintemps 1953 


Témoins 


Vote 

HeuAe 

blombAe d'objets 

FoAme 

Vimension 

Vis tance 

CoulcuA 

Ornât 

VuAée d’obseAv. 


Ma GOURBEUJL RobeAt, entAepAeneuA maçonneAie, 44 ans en 1953, 
12, auc du Chenu Vehts St-Palais- Sua- meA. 

Ma GOURBEUJL BeAnaAd, 14 ans en 1953 {^ils de RobeAt ) 

5, Aue det> Chênes Vehts St-Palais-suA-meA. 

dimanche de PAintemps 1953. 

7 h 30 locale. 

deux. 

lentâculalAe. 

40 à 50 mm ci bAas tendus, 
peut-êtxe 400 métAes. 
blanc cassé mat. 
aucun. 

2 à 3 minutes. 


"Un dimanche matin, ensoleillé et sans nuage, au pAintemps 1953, 
mon iils m’appelle : "Papa, viens voi> i, il y a 3 objets au-dessus de la douane 
de St-Palais". Le temps que j’aAAive sua le pehAon [6 m du sol), il n 1 y en 
avait plus que deux. 

Ces "soucoupes" d’un blanc cassé mat, ont la fioAme de 2 assiettes 
l'une sua Vautae, à enviAon 80 à 100 m de hauteuA. Elles sont espacées d'une 
quinzaine de métAes et ont un mouvement hoAizontal de va-et-vient de 15 à 20 
métAes ; ceci pendant 3 à 5 minutes. Puis elles dispaAoissent en direction de 
Royan ( Sud/Sud-Est ) ci une vitesse ultAa-Aapide. 
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ENQUETES N° 61 et 62 - 

St-PALAIS-SUR-MER 



BEAULIEU 
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PAIUD 


MAINE-GAUCHI 


ECHELLE 

(tUMMiimflw) 
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0 Lieu d'obieAvdtion 
# O.V.N. I. 


enquzte. n° 61 


Lieu d*obAeAvation, ensuite n° 62 


JX-SUR-MER 












































Enquête C.E.R.P.I. n° 62 

EnquêteuA* : Luc KERANGER SAINT-PALAIS-SUR-MER 

Main KIM ChoAente-MaAitlme 

06/05/78 Juin 1964 

: Ma GOURBEUIL R obeAt, entAepAeneuA maçonneAie, 55 an* en 1964, 
12, Aue de* Chêne* VeAt* St-Volai*-*uA-meA. 

: Juin 1964. 

: 12 h 10 locale. 

: 1 . 

: 8 cL 10 cm de long à beat de bAa*. 

: 8 à 10 Km. 

: comme un clgaAe. 

: veAt et veAt oAangé. 

: aucun. 

: 3 à 4 minute*. 

"VeA* 12 h - 12 h 15, je débauchai* d'un chantleA *itué aux 
VieAAléAe*, loA*qu’aAAlvé dan* le centAe de St-Volai*-*uA-meA, j'ai ou *ua ma 
dAoite, tAé* haut dan* le ciel, un énoAme clgaAe baillant veAt oAangé. J'ai 
aAAêtê ma voituAe pouA mieux obieAven. Ce clgaAe aux contouA* tAé* net*, me 
paAal**alt x {,oi* plu* gAo* que le dlAlgeable Zeppelin. Le ciel était dégagé 
et la tAajectoiAe de l’objet était a ectiligne, il *e diAigeait veA* le NoAd/ 
N»Ad-E*t ci alla/ce modéAée étant donné que je l'ai *ulvi de* yeux pendant 3 à 
4 minute*. J’ai été tellement iuApAi* que je n'ai pa* inteApelé un pa**ant." 

Quelque* joua* plu* taAd, Ma GOURBEUIL *e souvient que le jouA- 
nal mentionnait : "Un clgaAe lumineux dan* le ciel de Pau". 


Témoin 

Vate 
HeuAe 

NombAe d’objet 

Vimenàion 

Vi*tance 

F oAme 

CouleuA 

BAult 

VuAée 
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Enquête C.E.R.P.l. n° 63 

Enquêtent : Luc KERANGER SAINT -JUST 

Alain KIM Chanente-MaAltlme 

06-05-78 22 mal 1977 


Témoin* 

Vcute 

Heune 

Nombre d'objet 

Vlmenà-Lon 

Vl*tance 

Fonme 

Altitude 

Couleun 

Bnult 

VuAée 


: Ma. GOURBEUIL Robent, entnepneneun maçonnenle, 68 an* en 1 977, 
et Mme GOURBEUIL Mante, *an* pAohe**lon, 68 an* en 1 977. 

1 2, Aue de* Chêne* Vent* ST-PALAlS-*uA-men. 

: 22 mal 1977. 

: 1 h 30 locale. 

: 1 . 

: 3 à 4 mêtne* de dlamètAe. 

: 40 à 50 mêtAe*. 

: boule. 

: *olt ao* du *ol, *olt légênment au-de**u*. 

: jaune lumineux et nayonnement. 

: aucun. 

: temp* de pa**age de la voltune à 60/80 km/h. 


"Le dimanche 22 mal 1977 ven* 1 h 30, [ciel dégagé, clalA de lune) 
ma homme et mol, nou* nevenlon* de Vite d’Olénon, quant à dnolte de* Et* MaAtln, 
à St-Ju*t-Luzac, tout en Aoulant, notAe attention a été attlAée *ua notAe gauche 
pan une lueun. 

A 40/50 mêtAe*, pnotlquement au ao* du *ol, nou* avon* ou une 
boule d’un jaune lumineux avec un nayonnement tout autoun. Suppo*ez une boule 
à thé contenant une *ounce lumineuse et celle-ci *ontant pan le* tnou*. 

Intnlgué, j’ai nalentl, mal* *ua l’avl* de ma hemme, nou* n’avon* 
pa* h&lt demi-toun poun nevenln à l’objet. 

Ce "hênl**on" êbloul**ant était Immobile et devait h<nlne 3 à 4 
metne* de dlamètAe. 
















Enquête C.E.R.P.I. n° 70 
Enquêteur : Claude. SOURIS 
26108/78 


SAINTES 

Charente-Maritime 
13 août 1978 


: 9 personnes 

Ml POULET Michel, militaire, 43 ant>, sa femme 41 ans, leur* 
trois fille* 18 an*, 17 ans et 15 an.s et leur fil* 14 ans , 

Ml et Mme PESMWERS Gérard, 49 et 46 an* et leui fil* Seige 
26 an*. 

: domicile de Ml Poulet, 4, lue de* Vendange* 17100 Sainte*. 

: dimanche 13 août 1978. 

: 17 h 30 locale. 

: 2 poui huit témoin*, 4 j ooui un de* témoin* (17 an*). 

: tiiangulaiie. 

: 4 mm au compaiateui, enviion 1 /2 lune. 

blanc et métallisé. gii*. 

: néant. 

: 15 à 20 minute*. 

Le fait que nou* allon* lelaté *e pa**e dan* la cité de* 
Boiffiers, *ui la. péliphélie *ud de Sainte*, d 900 m de rivière "La Chaiente", 
dan* un endioit très légéiement vallonné, 40 métie* au-de**u* du niveau de la 
mei. A 3 kilomètre* plu* au *ud, *e tient la ba*e aêlienne 722. 

L'ob*eivation a eu lieu de joui, 17 h 30 locale, le temp* était 
claii, tié* paitiellement nuageux avec un vent tié* faible et une témpéiatuie 
extéiieuie aux enviion* de 30’. Le *olell, lui *e tiouvait de do*, légéiement 
à dioite de* témoin*. Témoin* qui *e trouvaient au nombie de neuf. 

Au début Vob*eivation a été laite d l’oeil nu; en*ulte Ma 
P ulet a pil* de* jumelle* (10 x 50) mal* avec celle*-ci la vi*ion était plu* 
l Çloue que nette, comme *i elle* avaient eu un défaut de parallaxe Ma Poulet 
a aloi* abandonné temporairement *on ob*ervation pour équiper *on appareil ré- 
flex d'un téléobjectif de 135 mm et revenir prendre deux photo* (diapo*). 

"Nou* étion* d table en fin de repa* et notre attention a été 
attirée au dehor* par la. traînée d’un avion, et ciloi* dan* notre champ* de vi- 
*ion, nêu* avon* vu en plu* de cet avion deux objet*. Tré* haut* dan* le ciel, 
à enviion 35° en direction de l’E*t, il* parai**aient être d une altitude lé¬ 
gèrement inférieure aux avion* de ligne. Leur déplacement était rapide et *ur 
une trajectoire rectiligne Nord/Sud. J’ai tout d’abord pensé à de* mouette* 

(a cause du mouvement de ceux-ci), puis d tout ce que cela pourrait être, 
ballon sonde, avion, etc..., mal* j’ai dû écarter toute* ce* hypothèses car 
elles ne correspondaient pas. 

Ce* objets, tout en *e déplaçant, avalent un mouvement de 
rotation verticale, comme un mouvement de feuille morte virevoltante (voir 
dessin) avec un changement de teinte, blanc et gris métallisé. Ce changement 
de teinte était peut-être dû au fait, premièrement de la réflexion probable 
du soleil et deuxièmement aux exposition* tour d tour d cause du mouvement en 
zone d’ombre. 


Témoins 


Lieu d’observ. 

Date 

Heure 

Nombre d’objet* 

Forme 

Dimension 

Couleur 

Bruit 

Durée d'observ. 


L’avion que nous avion* vu et qui lui, suivait une direction 
contraire, soit Sud/Nord, légèrement au-dessus de* O.V.N.I. a changé de di¬ 
rection pour effectuer une boucle autour d’un de* objet* avant de reprendre 
sa route cap au Nord. C’était sûr un quadriréacteur , un boeing peut-être. 
Le* objets ont alors continué leur trajectoire et assez vite disparu d l’ho¬ 
rizon. L’observation a duré de 15 d 20 minutes." 
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DESSIN ENQUETE N°70 





séminaire : pyfchmee du eep^eau 

Noua voua AlgnaZonA quz Zz pAochaZn A&nivwJjiz "RYTHMES VU 
CERVEAU" auAa. ZZzu Zza 9 et JO Vécemtv te 1978. Voua pouvez voua Zn^oAmeA 
aupA&A du C.E.R.P.l. ou de. LANDAIS AbzZ, 6, Auz du MouZZn dz la. GnÀJLZz, 
17100 SAINTES - TU. (46) 93.01.64 dz 18 h 30 à 21 h. 

* *' * * * 


Résultats du problème 
du CERPI n° 16 
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Bulletin ADHESION 


NUM :- -_ _ .- Prénom :_./ ___ 

Adresse :___ _ Tel, 

Date et lieu de naissance : ______ 

Profession : __ 

désire adhérer au Centre d ? Etudes et de Recherches des Phénomènes Inexpliqués 
des Charentes dit C.E.R.P.I. 16/17 en qualité de : 

- membre sympathisant. cotisation 40 f + abonn. 20 f 

(1)- membre actif. - 30 f + - 20 f 

- membre actif (étudiant, militaire) - 15 f + - 20 f 

Lieu et date : Signature : 

(des parents pour les mineurs) 


Bulletin à retourner au C.E.R.P.I. 51, 
accompagné de votre règlement, 

L 1 adhésion donne droit à la délivrance 
ros par an du Journal CERPI, envoyés à 
(1) rayer la mention inutile. 


rue St-Pallais 17100 SAINTES, 

d f une carte de membre et à six numé- 
domicile, 



A propos du séminaire 

enquêteur .,, 

La date du prochain séminaire enquêteur est fixée au samedi 
21 Octobre 1978. Il durera toute la journée de 9 h à 16 h dans un restau¬ 
rant de la région. Tous les participants prendront leur repas ensemble. 

Le prix du repas sera la seule dépense demandée à ceux-ci. 

Les personnes intéressées doivent le faire savoir très rapi¬ 
dement à Claude SOURIS, 6, rue des Vendanges 17100 SAINTES. Tél. 93.22.09. 


Conditions pour devenir enquêteur C'.E.R.P.I. : 


- 1° en faire la demande ; 

- 2° 3 mois de présence comme adhérent actif ; 

- 3° 3 enquêtes effectives v avec un enquêteur attitré ; 

-4° f^acu^lt£t_if_m£i£ £referab_le, participation à un séminaire 

enquêteur et une ou plusieurs soirées dObservations UFO ; 

- 5° être accepté par le bureau, décision, qui à elle seule, 

peut remplacer certaines conditions précitées. 
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Bulletin ABONNEMENT 


NOM :- Prénom : __ 

Adresse :_ _ 

Date et lieu de naissance : _ 

Profession : - 

désire un abonnement annuel de 26 f pour six numéros. 

Lieu et date : Signature : 

(des parents pour les mineurs) 


Bulletin à retourner à Elisabeth RESTAU, 3, place du Grand-Fief, 
5e étage, appart. 232 17100 SAINTES. 


X 

Calendrier C . E. B . P . 1. 

Les prochaines réunions de fin de mois C.E.R.P.I. auront lieu le : 

- 30/09 Salle Magistel 17100 SAINTES, 

- 28/10 Guy WASCOWISKI, 33, rue Albin Delage 17100 SAINTES, 

- 25/11 Robert SOURIS, rue du Franc Pineau 16 CHERVES, 


Egalement, vous avez la possibilité d'assister aux réunions de 
bureau en auditeur libre. Elles se tiendront le : 

- 06/10 Bernard MARSIN, Les Rollands 17 NIEUL-LES-SAINTES, 

- 03/11 Elisabeth RESTAU, 3place du Grand Fief 5e étage 

Appart. 232 17100 SAINTES, 

- 01/12 Jean-Pierre DELAROCHE, Fresneau HAIMPS 17 MATHA. 

X WW X WW X \W\ X \W\ X WW X WW X 


Beau en Service de presse : 

- Les ExtAa-terrestres n° 7, 

- \Jautluse Ufologie n° 9 du GREPÛ, 

- O.V.N.l. 43 n° 3, 

- Argus du phénomènes spatiaux n° 5, 

- Ufo Informations, CECRU I mbourg (7S) n° spécial, 

- Antenne 888 n° 2. 

Mous remercions les expéditeurs de tes différentes revues. 








LG 


g.e.p.aj. 


GT KO II S 


Objet : PREMIERE RENCONTRE GROUPEMENTS PRIVES - GROUPEMENT OFFICIEL, 
le 12 septembre 1978 à Toulouse. 

Une centaine de participants invités, quasiment autant de 
présents ce qui signifie que les groupes U.F.O. se sont vraiment sentis 
concernés par ce colloque. 

Journée-rencontre provoquée par le Conseil scientifique 
du C.N.E.S. (1) donnant ainsi à Mr Claude POHER du G.E.P.A.N. (2) l’oc¬ 
casion de présenter l’état actuel d’avancement de cet organisme public 
chargé de l’approche du phénomène O.V.N.I. ainsi que d’étudier les fu¬ 
turs rapports avec les groupements privés. 

L’ordre du jour de cette journée était très chargé : 

1°) exposé des intentions, organisation et fonctionnement 
du G.E.P.A.N. ainsi que le rôle du Conseil scientifique du C.N.E.S. ; 

2°) méthodologie des divers groupes spécialisés du 

G.E.P.A.N. : 

- intervention rapide, 

- prélèvement terrain, 

- alerte radars, 

- expertise des rapports, 

- établissement des fichiers, 

- optique. 

3°) résultats obtenus en 1977 et 1978 ; 

4°) discussion libre : rapports groupements privés - 
G.E.P.A.N., etc . . . 

Nos premières impressions à la suite de cette journée 
sont hélas à tendance pessimiste. Il ressort en effet de ce premier 
contact trois lignes générales : 

a) nous ne devons pas attendre beaucoup du G.E.P.A.N., 

b) le G.E.P.A.N. attend beaucoup de nous, 

c) espoir de relations sincères. 

a) Nous attendions en effet que le G.E.P.A.N. nous aide dans nos essais 

de contact avec les organismes officiels : gendarmeries, bases militaires, 
etc.,., mais celui-ci n’aurait lui-même que très peu de portes ouvertes 
dans ce domaine, sinon à l’échelon national. Les petites gendarmeries 
répondant ou ne répondant pas à l’effort qui leur est demandé en plus de 
leur travail (il faut quand même ajouter que les gendarmeries sont sur¬ 
chargées). Ceci n’est bien sur qu’un exemple. 

b) En effet, pour le moment le G.E.P.A.N. reçoit sans jamais donner de 
réponse des rapports émanants de divers groupements privés. Mais il at¬ 
tend plus , il désirerait que nous soyons là pour l’avertir lors d’atter- 
risages, ”de monter la garde autour des traces” afin d’être lui le seul 
à faire des analyses, le seul à enquêter. Nous ne servirions alors que 
de rabatteurs. 
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c) Quand même une petite note d’optimisme» il est 

le G.E.P.A.N. et les groupes se revoient afin de déterminer ensemble 
des méthodes d’enquêtes pour ensuite garder des contacts rapprochés. 

La compétence scientifique mise en place par le G.E.P.A.N. 
est grande, mais par contre son pouvoir d’action est assez limité. Deux 
personnes seulement y travaillent à temps complet, et quarante autres, 
suivant les besoins (chimistes, biologistes, etc.,.), employées à 1/10 
de leur temps. Résultat : les enquêtes complètes effectuées par le 
G.E.P.A.N., pour les deux années passées, se comptent sur les doigts de 
la main. 

Il est aussi une chose qu’il ne faut pas oublier, cette 
journée sous l’égide du G.E.P.A.N., nous a permis de faire la connais¬ 
sance d’autres groupes et ainsi de lier des contacts avec certains qui 
ne peuvent être que bénéfiques. 

Egalement, il ne faut pas perdre de vue que même si un 
organisme comme le G.E.P.A.N. existe, nous n’en sommes pas du tout 
amoindris, il est arrivé souvent dans l’histoire de l’ufologie qu’il 
y ait eu des tentatives d’intéressement au phénomène de la part de nos 
gouvernements, mais celles-ci ont jusqu’à présent toujours tourné court. 

Pour conclusion : 

Attendons de savoir quel fruit porte l’arbre G.E.P.A.N., 
aidons -le dans la mesure du possible, mais ne perdons pas notre auto¬ 
nomie complète au cas où... 


* 


(1) Le C.N.E.S., Centre National d’Etudes Spatiales, créé par la loi 
du 19/12/1961, a commencé à fonctionner le 01/03/1962 dans le but 
de développer les recherches nécessaires à la mise en oeuvre des 
moyens spatiaux. Le C.N.E.S. est un établissement public scienti¬ 
fique et technique à caractère industriel et commercial, dont le 
budget est constitué essentiellement par des subventions de l’état 
Son centre social se trouve à Paris, son centre technique est à 
Toulouse. 

(2) Le G.E.P.A^N,, fondé en 1977, il fait partie du C.N.E.S. Ce groupe 
est chargé de l’étude du phénomène O.V.N.I. Il est dirigé par 

Mr Claude POHER* ta France est le seul pays à avoir un organisme 
officiel s’attaquant sérieusement au problème O.V.N.I. Ce groupe 
paraît avoir été créé en fonction du besoin que les Français ont 
de voir plus clair dans ce domaine. 


LE CUFOS-FRANCE 


LETTRE OUVERTE AUX MEMBRES DU CERPI... 


Vous avez pu apprendre, en lisant le 1? éme numéro de votre revue 
que les pourparlés engagés entre le CERPI et le CUFOS-France avaient 
débouché sur une amicale collaboration. 

Je voudrais vous dire ici, tout le plaisir que nous avons à tra¬ 
vailler avec vous tous, membres du CERPI. 

Je tiens toutefois à vous présenter l'organisme vers lequel sont 
d'ores et déjà dirigés vos rapp orts d'enquêtes ufologiques. 

Le "CENTER FOR UPO STUDIES" ou CUPOS, a été créé en 1973 par ce¬ 
lui qui est considéré comme le plus grand spécialiste du phénomène OVNI, 
je veux parler du Dr J. Ailen HYNEK. 

Ce centre scientifique issu de la Northwestern University of Astro¬ 
nomie, bien que d'origine privée, bénéficie à l'heure actuelle d'un 
statut quasi officiel, de par la personnalité de son fondateur. Prati¬ 
quement toutes les grandes universités américaines y sont représentées. 

Très rapidement, il s'est avéré qu'une recherche efficace sur le phé¬ 
nomène OVNI ne pouvait se limiter au seul territoire des Etats-Unis et 
qu'il était vital que le CUFOS ait une ampleur internationale. 

C'est ainsi qu'est née en 1976 une antenne française du Center for 
Ufo Studies qui a pris comme appellation, celle que vous connaissez au¬ 
jourd'hui : "CUPOS-France". 

Cette antenne que j'ai le redoutable privilège de diriger a pour but 
essentiel de recenser au niveau national toutes informations relatives 
au phénomène OVNI. Parvenues au siège du CUPOS-France, celles-ci sont 
codées et adressées en finalité au siège du CUPOS, soit au Dr.HYNEK. 

Afin de pouvoir remplir cette tache, le CUPOS-France a choisi un 
fédéralisme de fait, en s'attachant les services des meilleures associa¬ 
tions ufologiques régionales. Vous êtes l'une d'elles, et je tiens à ce 
que vous en soyez pleinement conscients. 

Je m'associe donc à votre bureau directeur afin qûe tous ensemble, 
nous fassions mieux connaître le CERPI sur les départements qui sont 
vôtres, et que sans cesse, votre association grimpe les échelons de 1' 
efficacité dans les disciplines qui sont siennes. 

L'étéit978 m'a permis de faire la connaissance de votre ami Claude 
SOURIS, de notre ami dois-je dire maintenant. Je souhaite que le pro¬ 
jet à l'étude pour début 1979 se concrétise et me permette ainsi de ren¬ 
contrer la sympathique équipe du CERPI... 

Je ne m'étendrai pas davantage sur ce projet aujourd'hui, mais patien 
ce, nous y reviendrons bientôt. 

Amis du CERPI, sachez que la recherche Ufologique a pris son allure 
de croisière et qu'il faut s'attendre à de profonds changements dans no¬ 
tre façon d'analyser le phénomène OVNI. Soyons vigilents et faisons en 
sorte que, tous ensemble, le moment venu, nous soyons PRETS. 


Toutes mes amitiés. 


IARD 

Directeur National du CUPOS-FRANCE 



Section Française 
du 

"CENTER FOR UPO STUDIES" USA 
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EXPERIENCE C.E.R.P.I 


"Il faut être tout à fait fou pour penser que 
"dans l’espace infini, dans ces mondes innom¬ 
brables et gigantesques dont la plupart sont 
"certainement mieux lotis que le nôtre, il 
"n’existe pas d’autres êtres, pas d’autres 
"facultés de penser, pas d’autres sens que 
"ceux que nous connaissons." 


GIORDANO BRUNO 

(philosophe italien né en 
l5^b et brûlé en 1600 sur la 
place St Pierre de Rome pour 
hérésie.) 


Samedi 29 Avril 1976, c’est la soirée CERP1 mensuelle au 
6 de la rue des Vendanges à Saintes. A la fin, vers minuit, 
Monsieur L.K. me demande : "Pourriez-vous me mettre sous, 
hypnose ce soir ?" 


Ce jeune homme de 26 ans s’était rappelé que 
dans sa jeunesse il avait été témoin d r un phénomène OVNI, 
entre i960 et 1966. Phénomène qu’il n’arrive pas à fixer 
dans le temps et dont l’élément essentiel, l’OVNI, reste 
assez flou dans sa mémoire. 

Ayant appris par le C.E.R.P.I qu’il est pos¬ 
sible, grâce a une séance d’hypnose de régresser dans le 
passé, il me surprend, du fait qu^une année s’est écoulée 
depuis ma dernière expérience, en me demandant d’effectuer 
sur lui une tentative de retour en arrière. Je lui réponds 
favorablement en lui précisant toutefois que cela ne pour¬ 
rait se faire que d’ici quelques mois, ayant besoin de me 
replonger dans l’étude de cette pratique. 

A la fin de la soirée nous sommes déjà moins 
nombreux, une dizaine de personnes environ. J’invite alors 
L.K. à passer dans une autre pièce, où nous serons plus 
tranquilles. Alain KIM, qui me seconde souvent et active¬ 
ment pour ce genre de discipline, nous accompagne. Après 'T 
une petite relaxation, car L.K. est très nerveux et n’ar¬ 
rive pas à trouver le calme, les différents niveaux de 
l’hypnose apparaissent enfin. Quelques suggestions visuel¬ 
les (bouquet de fleurs), auditives (un train qui passe et 
pour lequel je lui demande de me décrire le bruit), et je 
lui fais remonter le cours de ses mémoires. 

Je l’invite à "être" à l’époque où il a vu 
l’OVNI au dessus de la piscine de Jonzac. 


Les éléments manquants arrivent, s’imbriquent 
les uns dans les autres. Il voit l’"0VNI" au-dessus de 
lui, le montre avec son bras, ressent les mêmes sensa¬ 
tions qu’à l’époque, et le décrit. Nous lui faisons faire 
sous hypnose des dessins représentant sa. vision. Puis je 
le ramene au niveau de conscience normale non sans 
l’avoir, au préalable, suggestionné pour une mise an hyp¬ 
nose plus rapide la fois suivante. 

Une semaine après, le 6 Mai 197<3, je propose 
à L.K. et à Alain une nouvelle soirée plus poussée sur la 
recherche des facultés PSI (1). Celle-ci commence donc 
chez ce dernier par une discussion ouverte sur l’hypnose 
et sur la parapsychologie en général. Même méthode de 
descente de niveau que le 29 Avril dernier, mais cette 
fois-ci elle s’effectue plus rapidement (5 à 10 minutes). 
Après avoir pratiqué les suggestions d’usage,nous com¬ 
mençons les expériences telles l’essai de transport de 
sensibilité qui s’est avéré négatif, puis la tentative de 
vision d’une carte dans une enveloppe fermée, demi- 
réussite. 

Puis nous passons avec succès à des régres¬ 
sions très intéressantes, retour à l’âge de 10 ans, 7 ans 
2 ans enfin, avec de nombreux détails touchant ces diver¬ 
ses époques. L.K. me demande alors de revenir à la sou¬ 
coupe de I96à, lui semble-t-il. Il y est de nouveau trans¬ 
porté, cite des noms de témoins qui, comme lui, ont vu 
cet OVNI et "aujourd’hui" sont autour de lui. Effective¬ 
ment, ce jour-là il y avait beaucoup de monde à la pis¬ 
cine de Jonzac ! L.K. reprend un dessin sous hypnose (les 
yeux fermés), mais cette fois nous décidons d’avoir une 
reproduction plus nette plus compréhensible et je suggère 
l’ordre post-hypnotique suivant (2) : "Une fois revenu à 
ton niveau normal de conscience, tu ne t’occuperas de 
personne, tu chercheras du papier et un crayon et seul 
dans un coin de la pièce, tu dessineras tout ce que tu as 
vu ce jour-là." Le retour dans le présent s’effectue alors 
normalement. 

Ce dessin dont vous avez une reproduction ci- 
après (A) est remarquable par ses détails, et ce qui ca¬ 
rs it- assez létrange, c’est qu’il représente la scène telle 
qu’elle pourrait être vue d’avion. 

Une enquête OVNI est actuellement en cours 
auprès des autres présumés témoins. Ses résultats paraî¬ 
tront dans un prochain numéro. 


Claude SOURIS. 
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ADDITIF : 


Données relatives a. cette 
- observation OVNI 


Date : un jeudi de Juillet 196^ 

heure : 10 h à lb h 15 

témoins : plus d’une dizaine 

forme : triangulaire 

altitude : environ 50 mètres 

distance : 50 m au zénith 

couleur : mat couleur étain ou aluminium 

durée : 1/b d’heure environ 

bruit : aucun 

particularités : plaques carrées en-dessous 

avec des boules tout autour 


1 ) 

2 ) 


PSI : (facultés) ensemble des phénomènes para- 

normaux. 

Suggestions 

Post-Hypnotiques : suggestions faites en état hypno¬ 
tique profond et qui doivent se réaliser 
apres le réveil du sujet. L’Hypnotisé retom¬ 
be dans un état d’hypnose pour le temps né¬ 
cessaire à la réalisation de cette suggestion, 
suivant ce qu’il a été convenu, 10 mn, 1 heure 
1 jour après, ou bien ilors d’un signe- 
signal pré-indiqué. 


* 


* * 


Qui es-tu ?. Quel est ton nom ? 


Dans le n° 19 du CERPI paraîtra la suite de ces expé¬ 
riences faites sous hypnose mais dans un domaine autre 
que l’Ufologie. Il s’agira d’une régression dans une 
vie antérieure. 


\\\\\\\\\\\\\\\\\\\v 
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1 A?PABtTtOM< MAKtACCf 


SAN SEBASTIEN DE GARABANDAL 
ou "LA VIRGEN DEL CARMEN" 


San Sébastien est un petit village de la 
Province de Santander, dans le nord de l’Espagne. Ce 
village de montagne est, à l’époque, dépourvu de chemin 
de fer, de route et de téléphone. 

L’Archange St Michel s’y manifeste plusieurs 
fois à quatre fillettes : Maria Cruz GONZALEZ, 11 ans, 
Jacinta GONZALEZ, 12 ans, Conchita GONZALEZ, 12 ans, qui 
n’ont aucun lien de parenté, et Maria Dolores MAZON, 12 
ans (Loli), entre le 18 Juin 1961 et le début Juillet de 
la même année. Il annonce d’autre part la venue de Notre 
Dame pour le 2 Juillet suivant. Notre Dame du Mont Carmel 
y viendra à plusieurs reprises pour transmettre ses mes¬ 
sages aux quatre enfants. Conchita y recevra aussi des 
déclarations de Notre Seigneur Jésus Christ. 

Ces textes sont égaux à tous les messages 
mariaux, c’est-à-dire que l’on y retrouve l’appel à la 
pénitence, à la foi et à la vie Eucharistique, à la con¬ 
version du coeur et des moeurs, à l’amour de Dieu et du 
prochain, et aussi l’annonce conditionnée d’un châtiment. 

Des évènements marquants et des faits trou¬ 
blants sont relevés dans ce cas. Certains vont se répéter 
dans bien des sites d’apparitions mariales et un grand 
nombre semble relever des phénomènes que nous étudions : 

LES VIOLENTS COUPS DE TONNERRE qui sont perçus 
au début du phénomène et que que l’on retrouve a Lourdes, 
Fatima, etc... 

LES PHENOMENES 1’EXTASE (comme à Lourdes encore, 
Beauraing, Ba.nneux et autres), CEUX ASSIMILABLES A LA 

TELEPATHIE^ainsi que le décrivent les enfants : ". 

sommes allés nous coucher à 10 heures moins le quart, en 
commançant notre prière, nous avons entendu une voix qui 
nous disait:" Ne vous inquiétez pas, vous me reverrez " 
(communication du 19 Juin 1961). De même qu’au cours 
d’appels demandant aux enfants de se rendre à la Callejà 
(1) lors des visites de la Vierge. Une fillette raconte : 
"Je l’ai entendu en moi, mais aussi clairement qu’avec 
les oreilles, et mieux encore. Pourtant ce n’était pas des 
mots. Elle m’a laissé dans une paix, une joie plus grande 
que lorsque je la voyais. On appelle cela des locutions. 



Je préfère la locution aux apparitions parce que la 
locution, je l’ai en moi !". 

IA VOYANCE, parce que les enfants savaient ce qui 
se passait au même moment dans une ville (Santander) 
distante d’environ 90 km de Gara bandai. 

LA GUERISON par les objets baisés par la Vierge 
après leur présentation par les enfants. 

L’AUGMENTATION SUBITE DE POIDS, lors des 
phénomènes d’extase du 25 Juin 1961, telle que semble le 
décri. re ce récit :"Notre médecin m’a prise, m’a soulevé 

et m’a. laissée tomber.". Il est certain qu’il ne l’a 

pas "laissée tomber" exprès, mais que l’augmentation subite 
du poids de l’enfant l’a. contraint à lâcher prise. Ce phé¬ 
nomène est très connu dans l’histoire de la mystique, voir 
celle de Marie-Madeleine de Pazzi (1566), de St François 
d’Assise, et encore Catherine Qnraerich (1812), Il y a 
quelques 150 cas parmi les Saints. 

LA LEVITATION, lors des "appels" perçus en état 
d’extase. "Les marches extasiques" qui eurent lieu le 8 
Août 1961 au cours desquelles les fillettes paraissaient 
animées d’une force intérieure très grande qui rend les 
témoins impuissants à les retenir. Quelques elles adoptè¬ 
rent une sorte de pas de danse, semblant correspondre à 
une mélodie qu’elles percevaient intérieureement. Ces mar¬ 
ches pouvaient être effectuées à grande vitesse et les 
fillettes paraissaient à peine en contact avec le sol, 
comme si elles avaient"des ailes aux pieds". A la fin, les 
enfants n’accusaient aucune fatigue tandis que les témoins 
les plus sportifs étaient fourbus. 

LA TELEPSYCHIE utilisée au cours de la demande, men¬ 
tale du Chanoine Don Valentin pour qu’une voyante vienne 
le voir. La demande fut exaucée. 

LES LANGUES ETRANGERES qu’elles acquirent 
spontanément. 

LA MATERIALISATION qui eut lieu le 19 Juillet 1962 
à 2 heures au cours du miracle de l’hostie, faisant suite 
à la demande formulée par les enfants. Il avait été annon¬ 
cé le 22 Juin par l’ange, sans précision de date, puis 
"une voix" le prédit pour 18 Juillet. Il y a. donc eu une 
erreur soit de la part de la voix dans la prédiction soit 
de l’entité créatrice de l’hostie. 

Ce jour-là, une hostie s’est matérialisée devant 2 
ou 3.000 personnes, sur la langue de Conchita en l’espace 
d’une fraction de seconde et a. pu être observée et filmée 
(2). Un témoin raconte s "Elle s’est montrée sur la langue 
avec une rapidité supérieure à la faculté de perception du 
regard humain, je me tenais à moins de 50 cm du visage de 
Conchita. C’était comme si on avait mis 2 pièces de 25 pe¬ 
setas l’une sur l’autre, on aurait dit de la neige, un 
flocon de neige sur lequel frappent les rayons du soleil." 

A la demande sur la provenance des hosties, formulée par 
Conchita, l’ange répondit qu’il prenait des hosties consa¬ 
crées dans les tabernacles de la Terre. Ce serait la. même 
provenance que pour celles de St Damiano en Italie en 1965. 

LA SENSATION DE POIDS DES APPARITIONS éprouvée 
lorsque la Vierge a. déposé plusieurs fois l’enfant Jésus 
qu’elle tenait dans les bras des quatre fillettes. Celles- 
ci ont dit en avoir senti le poids mais , en une certaine 21 



manière avoir eu l’impression de ne pas être directement 
en contact avec le petit corps. DONC IL Y AURAIT EU 

SENSATION DE POIDS MAIS NON MATERIALITE. 

A la question du Curé : "La vision apparaît-elle en corps 
et en âme ?" Loli répondit s "Elle n’est pas présente de 
cette manière." 

LA TRANSFIGURATION fût surtout visible sur Conchita. 

L’INSENSIBILITE A LA DOULEUR car en extase, les 
enfants ne sentirent ni pincement, ni piqûres, ni brûlures. 
Insensibilité seulement lorsque ceux-ci sont occasionnés 
par des agents extérieurs aux champs des apparitions. Par 
contre, lorsque la. piqûre vient d’un élément d’ornement de 
la Vierge, donc faisant partie du champs des apparitions, 
la douleur est ressentie intégralement. 

LA CONTRACTION DU TEMPS éprouvée en extase et à 
cause de l’immense bonheur qu’elles en ressentent. L’ange 
est venu à 21 h et reparti à 22 h provoquant cette réfle¬ 
xion pleine de regrets :"0h J Vous vous en allez déjà, 
vous n’êtes resté qu’une toute petite minute." 

L’IMAGE HOLOGRAPHIQUE du Samedi 13 Novembre 1961 
qui apparaît dans ces termes î "Il pleuvait mais 1a. Vierge 
et l’enfant Jésus n’étaient pas du tout mouillés, quant à 
moi, pendant que je les voyais, je ne me rendais pas com¬ 
pte qu’il pleuvait, mais après, j ’ éta~îs — toute trempée." 

LE POUVOIR SUR LES OBJETS INANIMES qui a pu être 
constaté. 

LA PRECOGNITION, car plusieurs prophéties se sont 
réalisées à St Sébastian. 

LES ODEURS SUAVES liées au phénomène, émanant des 
objets baisés par l’apparition. Certains vont exhaler 
pendant un temps appréciable un parfum d’une intensité dé¬ 
licieuse et d’une suave fraîcheur, mélange inconnu d’en¬ 
cens et de rose. 

L’ECRITURE AUTOMATIQUE d’une fillette le 20 Juillet 
1963 alors qu’elle est en communication télépathique avec 
le Christ. 

LA SURVIE APRES^LA MORT sur laquelle Conchita, le 
même jour et avec le même interlocuteur, eut à sa question 
D’Quand on va au ciel, est-ce qu’on est mort ?■**-la répons® 
"On ne meurt jamais." 

DES PHENOMENES ASSIMILABLES AUX OVNI lorsqu’une 
d'elles cite : "Nous avons vu dans les nuages une chose 
comme du feu. Tout le monde l’a. vu, même ceux qui n’étaient 
pas avec nous. A ce moment là, la Ste Vierge nous est ap¬ 
parue, nous lui avons demandé ce que c’était et elle nous a 
dit s "Je suis venue dedans." 

?Une autre fois, le jour de notre dame Del Pilar, 
Loli et moi étant en extase, nous avons vu sous les pieds 
de la Vierge une étoile avec une grande queue. Certains 
ont vu cette étoile. Nous avons demandé à la Ste Vierge 
ce que cela voulait dire, elle n’a pas répondu." 

Lors des apparitions du 9 Juillet 1961^ la Ste 
Vierge était apparue avec un ange de chaque coté, l’un 




Je préfère la locution aux apparitions parce que la 
locution, je l’ai en moi . 

IA VOYANCE, parce que les enfants savaient ce qui 
se passait au même moment dans une ville (Santander) 
distante d’environ 90 km de Gara bandai. 

LA GUERISON par les objets baisés par la Vierge 
après leur présentation par les enfants. 

L’AUGMENTATION SUBITE DE POIDS, lors des 
phénomènes d’extase du 25 Juin 1961, telle que semble le 
décrire ce récit :"Notre médecin m’a prise, m’a soulevé 

et m’a laissée tomber.". Il est certain qu’il ne l’a 

pas "laissée tomber" exprès, mais que l’augmentation subite 
du poids de l’enfant l’a. contraint à lâcher prise. Ce phé¬ 
nomène est très connu dans l’histoire de la mystique, voir 
celle de Marie-Madeleine de Pazzi (1566), de St François 
d’Assise, et encore Catherine Emmerich (1812), Il y a 
quelques 150 cas parmi les Saints. 

LA IEVITATION, lors des "appels" perçus en état 
d’extase. "Les marches extasiques" qui eurent lieu le 8 
Août 1961 au cours desquelles les fillettes paraissaient 
animées d’une force intérieure très grande qui rend les 
témoins impuissants à les retenir. Quelques elles adoptè¬ 
rent une sorte de pas de danse, semblant correspondre à 
une mélodie qu’elles percevaient intérieureement. Ces mar¬ 
ches pouvaient être effectuées à grande vitesse et les 
fillettes paraissaient à peine en contact avec le sol, 
comme si elles avaient"des ailes aux pieds". A la fin, les 
enfants n’accusaient aucune fatigue tandis que les témoins 
les plus sportifs étaient fourbus. 

LA TELEPSYCHIE utilisée au cours de la demande, men¬ 
tale du Chanoine Don Valentin pour qu’une voyante vienne 
le voir. La demande fut exaucée. 

LES LANGUES ETRANGERES qu’elles acquirent 
spontanément. 

LA MATERIALISATION qui eut lieu le 19 Juillet 1962 
à 2 heures au cours du miracle de l’hostie, faisant suite 
à la demande formulée par les enfants. Il avait été annon¬ 
cé le 22 Juin par l’ange, sans précision de date, puis 
"une voix" le prédit pour 18 Juillet. Il y a donc eu une 
erreur soit de la part de la voix dans la prédiction soit 
de l’entité créatrice de l’hostie. 

Ce jour-là, une hostie s’est matérialisée devant 2 
ou 3*000 personnes, sur la langue de Conchita en l’espace 
d’une fraction de seconde et a. pu être observée et filmée 
(2). Un témoin raconte s "Elle s’est montrée sur la. langue 
avec une rapidité supérieure à la faculté de perception du 
regard humain, je me tena.is à moins de 50 cm du visage de 
Conchita.. C’était comme si on avait mis 2 pièces de 25 pe¬ 
setas l’une sur l’autre, on aurait dit de la neige, un 
flocon de neige sur lequel frappent les rayons du soleil." 

A la demande sur la provenance des hosties, formulée par 
Conchita, l’ange répondit qu’il prenait des hosties consa¬ 
crées dans les tabernacles de la Terre. Ce serait la même 
provenance que pour celles de St Damiano en Italie en 1965. 

LA SENSATION DE POIDS DES APPARITIONS éprouvée 
lorsque la Vierge a. déposé plusieurs fois l’enfant Jésus 
qu’elle tenait dans les bras des quatre fillettes. Celles- 
ci ont dit en avoir senti le poids mais , en une certaine 21 



manière avoir eu l’impression de ne pas être directement 
en conta.ct avec le petit corps. DONC IL Y AURAIT EU 

SENSATION DE POIDS MAIS NON MATERIALITE. 

A la question du Curé s "La vision apparaît-elle en corps 
et en âme ?" Loli répondit : "Elle n’est pas présente de 
cette manière." 

LA TRANSFIGURATION fût surtout visible sur Conchita. 

L’INSENSIBILITE A LA DOULEUR car en extase, les 
enfants ne sentirent ni pincement, ni piqûres, ni brûlures. 
Insensibilité seulement lorsque ceux-ci sont occasionnés 
par des agents extérieurs aux champs des apparitions. Par 
contre, lorsque la. piqûre vient d’un élément d’ornement de 
la Vierge, donc faisant partie du champs des apparitions, 
la douleur est ressentie intégralement. 

LA CONTRACTION DU TEMPS éprouvée en extase et à 
cause de l’immense bonheur qu’elles en ressentent. L’ange 
est venu à 21 h et reparti à 22 h provoquant cette réfle¬ 
xion pleine de regrets :"0h ! Vous vous en allez déjà, 
vous n’êtes resté qu’une toute petite minute." 

L’IMAGE HOLOGRAPHIQUE du Samedi 13 Novembre 1961 
qui apparaît dans ces termes s "Il pleuvait mais la. Vierge 
et l’enfant Jésus n’étaient pas du tout mouillés, quant à 
moi, pendant que je les voyais, je ne me rendais pas com¬ 
pte qu’il pleuvait, mais après, j’é’tals^toute trempée." 

LE POUVOIR SUR LES OBJETS INANIMES qui a pu être 
constaté. 

LA PRECOGNITION, car plusieurs prophéties se sont 
réalisées à St Sébastian. 

LES ODEURS SUAVES liées au phénomène, émanant des 
objets baisés par l’apparition. Certains vont exhaler 
pendant un temps appréciable un parfum d’une intensité dé¬ 
licieuse et d’une suave fraîcheur, mélange inconnu d’en¬ 
cens et de rose. 

L’ECRITURE AUTOMATIQUE d’une fillette le 20 Juillet 
1963 alors qu’elle est en communication télépathique avec 
le Christ. 

LA SURVIE APRES LA MORT sur laquelle Conchita, le 
même jour et avec le même interlocuteur, eut à sa. question 
D’Quand on va au ciel, est-ce qu’on est mort ? u la réponse 
"On ne meurt jamais." 

DES PHENOMENES ASSIMILABLES AUX OVNI lorsqu’une 
d’elles cite s "Nous avons vu dans les nuages une chose 
comme du feu. Tout le monde l’a vu, même ceux qui n’étaient 
pas avec nous. A ce moment là, la Ste Vierge nous est ap¬ 
parue, nous lui Avons demandé ce que c’était et elle nous a 
dit : "Je suis venue dedans." 

"TJne autre fois, le jour de notre dame Del Pilar, 
Loli et moi étant en extase, nous avons vu sous les pieds 
de la Vierge une étoile avec une grande queue. Certains 
ont vu cette étoile. Nous avons demandé à la Ste Vierge 
ce que cela, voulait dire, elle n’a. pas répondu." 

Lors des apparitions du 9 Juillet 1961 ^ la Ste 
Vierge était apparue avec un ange de chaque coté, l’un 




était St Michel, et, vêtu comme lui, à côté de l’ange de 
droite, il y avait un oeil d’une grande taille, peut-être 
était-ce l’oeil de Dieu J 

LA PSYCHOMETRIE du fait que les enfants étaient 
capables de rendre à leurs véritables propriétaires des 
objets qui leur avaient été confiés par d’autres. 

L’ENREGISTREMENT DE LA VOIX DE LA DAME qui a été 
réentendu une fois.(A l’aide d’un magnétophone) 

LA VOIX INCONNUE dont Conchita raconte 1’ interven¬ 
tion s "La Vierge est restée quelques minutes très sou¬ 
riante, en silence. Après nous nous sommes retrouvés dans 
le noir. Une voix nous a, appelées et Maria Cruz a crié : 

"Dis-nous qui tu es sinon nous retournerons à la maison I" 
Cette voix a. duré quelques instants, nous étions toujours 
dans le noir et ne voyions pas la Sainte Vierge. Dès que 
la voix cessait, elle revena.it et tout était lumineux» 

Elle nous a dit :"n’a.yez pas peur." Ce soir là elle nous 
a embrassées pour la première fois puis elle est partie." 


E.S. 


OOOOOOQOOO 


(1) CALLEJA î espace où se déroulaient les 

apparitions. 

(2) film de 8 mm de 70 photos. 

(3) Le père Luis Maria Andreu, séminariste, qui est 
entré dans le champs de vision des apparitions 
le 8 Août 1961, lui aussi a. vu ce jour-là la 
Dame. 

Décédé le 9 Août 1961, un sourir planait encore 
sur ses lèvres. 


OOOOOOOOOO 


Bibliographie sommaire : 


- Le journal de Conchita - M.E.L. 

- La Vierge est-elle apparue à Gara bandai ? - 

par Sanchez - Ventura y Pascua.1 - M.E.L. 

- Le livre des apparitions - Erich Von Dâniken - 

Albin Michel. 


Les apparitions de la Vierge par E. Tizané - 

Tchou. 

Le Mysticisme - Aimé Michel - C.A.L. 

L’espace intérieur - C.A.L. 

Fatima., problème de notre temps - 
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Visa pour la magonie - Jacques Vallée - 
Robert Laffont. 
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les Illusions d’optique 


ou la vérité sur les choses est-elle celle que 
l'on croit vrai ? 




Illusion frappante, la ligne 

OA et OB sont de même longueur. Aucune spirale, uniquement 

des cercles. 



Le triangle de Penrose, un 
ajustage imaginaire fait à 
angle droit avec des poutres 
carrées. 





Le cube de Necker peut être 
vu de dessus ou de dessous. 
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L'unique diapason capable de 
donner trois notes différentes. 


+ SiuXe. dcui& notie. n° 1 9 . 
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